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Le dernier était près de terminer sa carrière administra-
tive, déjà interrompue. une première fois. Savant écono-
miste, homme intègreý patrioté télé, administrateur sagace
et infatigable, il n'avait rien négligé de ce qui pouvait
contribuer A. la prospérité du pays ; et lorsque Mgr de
Lavai prit possession du siège de Québec, Louis XIV
venait de donner à celui qui était, pour bien dire, son mi-
nistre dans la colonie, une nouvelle preuve de sa satisfac-
tion, en le créant comte d'Orsainville et en étendant P'héré-
dité de ce titre à sa postérité même féminine.

"M.* de: Frontenac en était, alors à la troisième année de
son gouvernement. Brave, actif, honnête, intelligent, mais
hautain et nullement exempt de .ces petitesses qui font
contraste dans la vie des hommes les plus remarquables,
il était bien décidé à tenir tête au prélat, qui passait pour
avoir humilié, gouverné ou fait rappeler quatre de ses
prédécesseurs. S'il n'était point d'une aussi grande famille
que le descendant du premier barôn chrétien, il nétait pas,
non plus sans crédit, et la hardiesse et l'indépendance de
son caractère lui donnaient un ·prestige fort -redoutable.
Grand devait être l'embarras des courtisans, des adorateurs
du succès -et il s'en trouve dans les plus petites sociétés--
en voyant deux hommes de cette force aux prises l'un
avec Pautre.

"Quant à l'évêque, il était à l'apogée de sa puissance et
de ses succès. La colonie le regardait à bon droit comme
son père. Tous les secours qu'elle avait obtenus de France
pouvaient justement lui être attribués; il était le dispen-
sateur à la fois et des faveurs célestes et des faveurs roya-
les. Mais jamuis plus de pouvoir ne fut tempéré aux yeux
de la foule inquiète et jalouse par plus d'humilité et d'hé-
roique dévouement."

Tel est en peu de mots le cadre de ce premier volume
de l'Hidsoire du. Cmda ; et je ne pouvais mieux rendre
compte de limpression qu'il produisit qu'en donnant une
idée ,des grandes choses qu'il contenait et de la manière
dont elles étaieât présentées aux lecteurs.

Mais il yg un point surtout qu'il ne faut pas perdre de
vue, c'est que, si, grâce an mouvement historiqùe et patrio-
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